
Avec ce titre de 219 pages
paru chez Publibook, Payos
Mebrimé Mba et Christian
Angoue Batchiellilys, les au-
teurs, établissent un diag-
nostic pertinent sur la
situation de l’enfant dans
son environnement familial
et scolaire dans quelques
pays d’Afrique centrale.
Dans un deuxième mouve-
ment, tout n’est que
conseils, recommandations,
suggestions, pédagogie,
pour le développement
tous azimuts de l’enfant.
Instructif.

C'EST une somme. Un ou-vrage fouillé, minutieux

et riche de données etd’informations sur l’en-fant, les parents, le milieuscolaire et les méthodesd’éducation et de forma-tion en Afrique noire, no-tamment au Gabon. PayosMebrimé Mba et Chris-tian Angoue Batchiellilys,deux enseignants de mé-tier et animateurs régu-liers de séminaires sur lesujet, ouvrent leur livreavec la définition destermes clés de son inti-tulé. Puis, dans les qua-torze chapitres du livretoujours accompagnés detests personnels et dequelques applications – ledernier chapitre étantconsacré à une étude decas – les deux essayistesindiquent ce qu’est met-tre un enfant au monde et

l’accueillir, ce qu’impliquede bien le connaître. Puis,ils soulignent l’impor-tance de l’affection ou del’attachement dans laréussite de son enfant, lanécessité de son accom-pagnement mental, émo-tionnel, moral, matériel et

financier. Par ailleurs, les deuxchercheurs gabonais in-sistent sur l’apport positifque représente l’aide àson enfant dans l’assimi-lation des connaissancesconstruites. Un enfant nedoit pas être abandonné àlui-même dans l’acquisi-tion régulière de ses sa-voirs. De même, signalentles deux auteurs, il est im-portant d’accompagnerson enfant en fonction desa vision d’avenir. Pour yparvenir, il faut aussi« être un bon modèle pour
mon enfant », car « un en-
fant est un bon imitateur à
la recherche d’une iden-
tité, d’un référentiel et de
pratiques pour ses savoir-
être, savoir-faire et savoir-
vivre. Il se réfère

premièrement à tout ce
qui se fait dans son envi-
ronnement de vie immé-
diat, éventuellement
familial et scolaire ». D’autre part, les deux au-teurs recommandent,dans l’éducation et la for-mation de son enfant, decommuniquer avec lui endéveloppant des straté-gies efficaces – ces straté-gies sont proposées etdétaillées dans l’ouvrage.Cette communicationavec son enfant va impli-quer de le motiver(confer la motivation ex-trinsèque et la motivationintrinsèque), de célébrerses victoires et exploits,de lui apprendre à se

montrer reconnaissant.Dans cette étude, qui a re-quis à ses auteurs pasmoins de cinq ans de ter-rain, les analyses, tou-jours illustrées, partentde cas concrets et sontétayées par une biblio-graphie abondante et desstatistiques. Le style, clairet accessible, pédago-gique, séduit. Mais on re-grettera hélas l’absenced’un sommaire ou d’unetable des matières pourorienter aisément le lec-teur, quand bien mêmecela ne serait pas de na-ture à remettre en causela portée positive de celivre qui devrait devenirune référence.

'' Accompagner mon enfant durant le processus de réussite scolaire ''
Vient de paraître

RN
Libreville/Gabon

Soc ié té  e t  Cu l tu re8
Jeudi 3 Août 2017

Ph
o
to

 :
 D

R

LA chorale les héritiers dela louange organise à par-tir d'aujourd'hui, troisjours d'enseignement, delouange et de prière à laparoisse Notre Dame desvictoires, sise au quartierPlaine-Niger dans le 4e ar-rondissement de Libre-ville. Née il y a 32 ans à l’égliseSaint-Joseph de Mukassa,la chorale Les Héritiers en-tend ainsi édifier les jeunessur l'importance del'écoute de la parole et lalouange durant les va-cances scolaires et univer-sitaires. Un moment departage qui cadre avec la
fin des activités annuellesdu groupe.
“En raison de la clôture de
nos activités, nous avons
pensé qu'il était important
pour nous de nous retrou-
ver autour de la Parole du-

rant ces vacances. Nous
avons fait un constat selon
lequel les jeunes de l'église
catholique particulière-
ment pensent que durant
les vacances aucune action
charismatique ne doit avoir

lieu. Ce qui est faux. En
Christ, il n'y a pas de va-
cances ni de repos” , a indi-qué le chargé de lacommunication du groupe,Gildas Nguiabari. Les deux premiers joursseront essentiellementorientés vers les enseigne-ments bibliques avec desthèmes précis. Samedi pro-chain est prévu un concertdès 19 heures sur le mêmesite. Plusieurs chorales (Notre Dame des Victoires,Don Bosco de La Sni, SainteFamille de l'Enfant-Jésusdu PK8, Laura Vicunia deMarie Auxiliatrice d'Okala,les Colombes d'AlfredoParte de Marie Grignon deMont-Fort) seront pré-sentes aux côtés des Héri-tiers de la louange pour cetévénement.

La chorale Les Héritiers de la Louange dans la prière
Religion
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Quelques membres du groupe les Héritiers de la
louange. 
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Mensuellement prélevée
aux travailleurs, cette
somme ne serait pas rever-
sée à la CNSS. Un point qui
rejoint celui des arriérés de
salaires. Ces questions ont
été débattues lors d'une
réunion de sortie de crise
qui s'est tenue, hier, au
siège de la société, à Li-
breville.

TROUVER des voies desortie à la crise qui pré-vaut à la Société gabo-naise de transport(Sogatra). Tel était le butde cette réunion tripartiteorganisée, hier matin, à labase de la société, à Li-breville. Les syndicats, ladirection générale et lesreprésentants du minis-tère des Transports et dela Logistique se sont re-

trouvés pour traiter del'épineux problème dessalaires impayés et de lamise en place d'un comitéde sortie de crise. Sur lesmobiles de la grève quiprévaut depuis le 9 juindernier, les employéss'interrogent sur la desti-nation prise par la Décla-ration trimestrielle de

salaire (DTS) à la Caissenationale de sécurité so-ciale (CNSS). En effet, l'un des agents abrandi son bulletin de sa-laire prouvant que la DTSest véritablement préle-vée. Ce que dément caté-goriquement un autreagent à propos de laCNSS.  “Aucun versement

n'a été effectué à la CNSS
depuis le dernier trimestre
de 2015”. Conséquence, lecumul des impayés s'élè-verait à un peu plus de 14milliards de francs. “De-
puis le dernier trimestre
de 2015 cette DTS n'a pas
été faite. Mais si le retrait
est fait de nos salaires, où
va donc cet argent qui

nous est retiré depuis
2015 ? ” , s'est interrogé lesecrétaire général duSyndicat des conducteurset techniciens (Sycotec)de la Sogatra, Cyrille Gas-ton M. Ledoumou. C'est un point sur lequelles différentes partiesprésentes à cette rencon-tre se sont intéressés.

Pour le secrétaire généraldu Sycotec, cette rencon-tre était plus que néces-saire. Les participants ontsurtout profité de cetterencontre pour condam-ner la sortie récente ducollectif des syndicats dela Sogatra qui, selon eux,
“n'est pas reconnu par
l'administration. Cette
réunion doit nous emme-
ner vers une sortie de
crise. Nous sommes à près
de quatre mois sans sa-
laires. Nous n'avons reçu
que les salaires des mois
de mars et avril. Nous at-
tendons ceux des mois de
mai, juin, juillet et août" ,a indiqué le SG du Syco-tec.                                                                                                                                                                                                                                                                                            Il faut rappeler que de-puis le déclenchement decette grève le 9 juin der-nier, aucune véritable né-gociation entre lesdifférentes parties n'avaiteu lieu.

Où sont les 14 milliards de la DTS ?
Crise à Sogatra
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AG des agents avant cette réunion tripartite.
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Réunion de sortie de crise, hier, entre la direction gé-
nérale de la Sogatra, les syndicats et le ministère

des Transports.
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